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Que dis-je le lion, oubliant sa Lu rie,
Se prosterne à ses pieds, l'îed placide eýt joyeux.
(J Martine !le glaive entin brise ta vie

Et t'ouvre la porte (les cieux.

De ton autel funmant dune es,ýence emibanumée
Vers toi montent nos veeux. Ton nonm, à nos regards
Fait disparaître et fuir l'ant ique renommiée

I>es auspices trompIeurs de Mars.

A Laudes

Garde le sol natal et, (d'une paix sereine
Fais régner le bonheur au an e clirétiens
Repousse le fracas dlem. arimes et la baine

Jusqu'aux rivages Tracieuis.

Sous l'étendard du Christ appelle les arméles
Et délivre Sion eni ses fers gémlissaut;
Brise les nations (le fuieur eîîtlauiiîîem

Et venge le sang inniocent,.

0 vierge, notre appui, notre luhs pure gloire,
Accueli l les tributs reconnaissants dles ceuirs
Avec bonté, vois Roune :en ta douce mîémoire

Elle chiante et t'offre des fleurs.

Veuille éloigner de nlous la volupté mortelle,
Seigneur, toi qui soutiens dans tes bras les martyrs
Clémniite Trinité, que ta 'joie éternelle

A jamais couile nos désirs.

FÊTES DE FÉVRIER, LE il
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(Léon XIII)

HYMNE. Vêpres

La guerre sévissait, et, de sang inondées
Les cités, de leurs fils déploraient les duels,
Q uand' la Vierge apparuit, le mnains encor chargées

Des bienfaits muaterniels.

Et voilà qu'elle élit sept serviteurs fidèles,
Qui, partageant son deuil, hionoreront par choix
Les tourments de Jésus et ses douleurs cruelles,

Sous les bras de la croix.


